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Frères et sœurs, 
Il y a quelques jours, du 18 au 25 janvier vous avez dû prier 
pour l’Unité des chrétiens, comme l’Église vous y invite, à 

la suite de Jésus lui-même : « Père, qu’ils soient uns » Jn17,21. 
En méditant ce mystère de l’unité, vous avez peut-être décou-
vert que l’enjeu n’était pas tant de la construire, que de la 
recevoir. « Comme toi et moi Père, nous sommes un » Jn 17,21.
En ces jours où nous entrons en carême, je vous partage cette 
analogie. Si l’effort de jeûne, de partage et de prière sont des 
exercices spirituels de la vie chrétienne normale qui vont 
marquer notre entrainement pour concrétiser notre conver-
sion, notre retour à Dieu et à l’amour des autres ; il me semble 
qu’il faut aussi travailler à désirer recevoir Pâques. Cultivons 
en nous le désir de vivre, et pour cela de mourir à ce qui nous 
tue. Cultivons en nous notre désir d’apprendre de Jésus lui-
même le mouvement de mourir à soi et de s’offrir par amour, 
et exactement dans le même temps, de tout recevoir de Lui 
qui est vivant. Cultivons notre désir de communion à Lui et 
par Lui avec Lui et -en Lui- à tous les autres membres du 
corps du Christ.
« J’ai désiré d’un grand désir vivre cette pâque avec vous » 
Luc 22,15
Lui aussi il a un grand désir de la vivre avec nous. 
+ Loïc Lagadec, 
évêque auxiliaire de Lyon
— 
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4 VIE DE L'ÉGLISE

Le pape François a annoncé en 2022 la tenue d’un jubilé ordinaire en 2025 
à Rome. Il succède au grand jubilé de l’An 2000 proclamé par saint Jean-
Paul II. Cette tradition, qui remonte à 700 ans, a lieu tous les vingt-cinq ans. 

Chaque jubilé attire des milliers de pèlerins sur la tombe de saint Pierre et de 
saint Paul. Selon la tradition jubilaire, ils franchissent également la porte sainte 
située à droite de la basilique Saint-Pierre, qui est fermée en « Temps ordinaire », 
pour recevoir l’indulgence plénière et le pardon des fautes. En vue de l’année 
sainte 2025, la devise choisie par le Pape est « Pèlerins de l’espérance ». Selon 
la coutume, la Bulle d’indiction, qui sera émise en temps voulu, contiendra les 
indications nécessaires pour célébrer le Jubilé de 2025.
Lorsque le pape a lancé ce jubilé 2025 en en confiant la préparation à Mgr Rino 
Fisichella, il écrivait : « Nous devons garder allumée la flamme de l’espérance qui 
nous a été donnée, et tout faire pour que chacun retrouve la force et la certitude 
de regarder l’avenir avec un esprit ouvert, un cœur confiant et une intelligence 
clairvoyante. Le prochain Jubilé pourra favoriser grandement la recomposition 
d’un climat d’espérance et de confiance, comme signe d’une renaissance 
renouvelée dont nous ressentons tous l’urgence. C’est pourquoi j’ai choisi comme 
thème Pèlerins d’espérance. Tout cela, cependant, sera possible si nous sommes 
capables de retrouver le sens de la fraternité universelle, si nous ne fermons pas les 
yeux sur le drame de la pauvreté croissante qui empêche des millions d’hommes, 
de femmes, de jeunes et d’enfants de vivre d’une manière digne de l’homme. Je 
pense en particulier aux nombreux réfugiés contraints d’abandonner leurs terres. »  
—

L’ÉGLISE UNIVERSELLE PRÉPARE LE JUBILÉ 2025
Le Pape a annoncé en 2022 la tenue d’un jubilé ordinaire en 2025 à Rome.  
Il succède au grand jubilé de l’An 2000 proclamé par saint Jean-Paul II. 

 
2024, ANNÉE DE LA PRIÈRE 
En préparation du Jubilé de l’Espérance, prévu à Rome en 2025, le Pape 
consacre l’année 2024 à la prière. Les diocèses sont invités à promouvoir la 
centralité de la prière individuelle et communautaire. Pour cette raison, des 
« pèlerinages de prière » vers l’année sainte seront proposés, des itinéraires 
d’écoles de prière avec fréquence mensuelle ou hebdomadaire, présidés par 
les évêques, en impliquant tout le peuple de Dieu. « En ce temps de prépara-
tion, je me réjouis dès à présent de penser que l’année précédant l’événement 
jubilaire, 2024, pourra être consacrée à une grande “symphonie” de prière […] 
Une année intense de prière au cours de laquelle les cœurs s’ouvriront pour 
recevoir l’abondance de la grâce », écrivait le pape en 2022 au préfet du di-
castère pour l’évangélisation, Mgr Rino Fisichella, au moment de lui confier 
l’organisation de l’événement. 
—

COMMENT PRÉPARER LE JUBILÉ 
EN 2024 DANS NOTRE DIOCÈSE ?  
À l'occasion du carême 2024, Mgr 
Olivier de Germay invite les diocé-
sains à une école de prière pour 
(re)découvrir l'oraison dans dif-
férentes traditions spirituelles. Le 
rendez-vous est donné chaque 
mercredi soir à l’issue de la messe 
de 19h à la cathédrale Saint-Jean-
Baptiste, dans la chapelle des cha-
noines, située immédiatement à 
droite à l’entrée de la cathédrale. 
Chaque mercredi de carême donc, 
du 21 février au 27 mars, afin de se 
préparer à témoigner de notre es-
pérance, comme le pape nous y in-
vite à l’occasion du jubilé 2025. (voir 
dossier en page 19). 
En 2025, un pèlerinage diocésain 
sera organisé du 1er au 4 mai pro-
chain à Rome pour permettre aux 
fidèles de l’Église de Lyon et du 
Roannais de franchir la porte sainte 
et d’effectuer un pèlerinage dans 
la ville où les apôtres Pierre et Paul 
sont enterrés. 
—

Traditionnellement, les catholiques qui le 
peuvent se rendent à Rome tous les 25 ans  
à l’occasion du jubilé, pour franchir la porte 
sainte et recevoir une indulgence plénière.
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5VIE DU DIOCÈSE

La déclaration du Dicastère pour la 
Doctrine de la Foi Fiducia Supplicans, 
datée du 18 décembre 2023, a eu 
un retentissement certain dans 
l’opinion publique, en particulier à 
cause des sujets sensibles qu’elle 
aborde : celui de l’accompagnement 
dans l’Église des personnes 
homosexuelles vivant en couple 
d’une part et celui des personnes 
divorcées engagées dans une vie de 
couple d’autre part.
Le Conseil permanent reçoit 
cette déclaration comme un 
encouragement aux pasteurs à bénir 
généreusement les personnes qui 
s’adressent à eux en demandant 
humblement l’aide de Dieu. Ils 
les accompagnent ainsi sur leur 
chemin de foi pour qu’elles 
découvrent l’appel de Dieu dans 
leur propre existence et y répondent 
concrètement.
Fiducia Supplicans rappelle la 
doctrine de l’Église catholique 
qui, conformément « aux 
desseins de Dieu inscrits dans la 
création et pleinement révélés 

par le Christ Seigneur » (n° 11), 
comprend le mariage comme  
« union exclusive, stable et 
indissoluble, entre un homme et 
une femme, naturellement ouverte 
à la génération d’enfants » (n° 4). 
C’est ce que nous recevons de Jésus 
lui-même sur le mariage et son 
indissolubilité (cf. Mt 19, 3-9).
Nous recevons également de 
Jésus-Christ l’appel à un accueil 
inconditionnel et miséricordieux, 
puisque Jésus n’est « pas venu appeler 
des justes mais des pécheurs » 
(Mc 2, 17), que nous sommes tous. 
Fiducia Supplicans rappelle que ceux 
qui ne vivent pas dans une situation 
leur permettant de s’engager dans 
le sacrement de mariage, ne sont 
exclus ni de l’Amour de Dieu, ni de 
son Église. Elle les encourage dans 
leur désir de s’approcher de Dieu 
pour bénéficier du réconfort de sa 
présence et pour implorer la grâce 
de conformer leur vie à l’Évangile.
C’est en particulier à travers des 
prières de bénédiction, données 
sous une forme spontanée, « non 
ritualisée » (n° 36), hors de tout 

signe susceptible d’assimilation 
à la célébration du mariage, que 
les ministres de l’Église pourront 
manifester cet accueil large et 
inconditionnel.
Mgr Éric de Moulins-Beaufort, 
Président de la Conférence des 
évêques de France
Mgr Dominique Blanchet, évêque 
de Créteil, vice-président de la 
Conférence des évêques de France
Mgr Vincent Jordy, archevêque 
de Tours, vice-président de la 
Conférence des évêques de France
S. Em. le Cardinal Jean-Marc Aveline,  
archevêque de Marseille
Mgr Laurent Ulrich,  
archevêque de Paris
Mgr Dominique Lebrun,  
archevêque de Rouen
Mgr Sylvain Bataille,  
évêque de Saint-Étienne
Mgr Pierre-Antoine Bozo,  
évêque de Limoges
Mgr Alexandre Joly,  
évêque de Troyes
Mgr Matthieu Rougé,  
évêque de Nanterre
—

COMMUNIQUÉ DES ÉVÊQUES DE FRANCE  
AU SUJET DE LA DÉCLARATION FIDUCIA SUPPLICANS

Les évêques du Conseil permanent de la Conférence des évêques de France.
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6 VIE DU DIOCÈSE

Le plus grand hommage à Notre-Dame de Paris, avec 200 
bénévoles engagés, 90 sur scènes, 15 représentations, et 
1000 ans de l’Histoire de France retracés. L’intuition de 
La Dame de Pierre est née en avril 2019, au lendemain 
de l’incendie de Notre-Dame de Paris. Corentin Stemler 
décide alors de créer un grand spectacle en réponse aux 
larmes versées devant la cathédrale en feu.
C’est aujourd’hui plus de 200 bénévoles de tous horizons 
et âges, qui donnent vie à La Dame de Pierre. Déjà 
plus de 10 000 spectateurs sont venus applaudir les 
premières représentations au Palais des Congrès de 
Paris. Raconter l’histoire derrière la légende, c’est la 
mission de La Dame de Pierre. Cette fresque historique 
traverse les siècles, de la construction de Notre-Dame de 

Paris jusqu’à à nos jours.
Maurice de Sully, Louis XIII, Victor Hugo, Viollet-le-Duc… 
Partez à la rencontre des bâtisseurs de cathédrale qui 
ont fait de Notre-Dame, le symbole de l’Histoire de la 
France. Un spectacle poétique, familial et grandiose, à 
vivre sur la plus grande scène de Paris. Pour sa tournée 
partout en France, deux représentations de La Dame 
de Pierre auront lieu le samedi 9 mars 2024 à Lyon. 
Les représentations débutent à 15h30 et 20h. L'accueil 
des spectateurs a lieu 1 heure avant le début de la 
représentation. 
Un spectacle soutenu par la Fondation Saint-Irénée. 
—

SPECTACLE LA DAME DE PIERRE AU LDLC ARENA

« ÉLEVEUR DE LUMIÈRE » : LA LUMIÈRE A BRILLÉ DANS LES TÉNÈBRES
PAR VINCENT BREED, ARTISTE VERRIER

Le service Arts, culture & foi du diocèse de Lyon a demandé 
à Vincent Breed une création à l’occasion de l’Avent 2023, 
de la fête de l’Immaculée Conception et du Temps de Noël.
Des vases fermés ou des bornes milliaires, gestation ou 
points d’étape, la vie, une route. Sombres, d’un violet 
ténébreux puis, sans que l’on sache comment, miroir argenté 
qui reflète la rue, les passants, le spectateur.

Au sol des éclats de verre, un chaos, 
vitrine cassée ou bouteilles de 
soûlards, et pourtant, ce n’est pas 
une décharge. Le monde ordinaire, 
le nôtre – notre reflet sur les bornes.
Deux questions en forme d’affirmation :  
« Je suis qui », « Je fais quoi ». Il faut 
relever la tête, voir un peu plus loin que 
le bout de… ses pieds !
Le monde visité par des lumières venues 
d’on ne sait où. C’est à peine visible. Il n’y 
a rien qui aveugle, dénonce, écrase. Les 
tessons même en sont transpercés ; la 
voie lactée comme un tapis. Royal ! Dignité 
d’humanité pas si évidente à reconnaître, 
nuit transfigurée.

Verklärte Nacht, une histoire de lumière, sur la montagne : une 
nouvelle d’amour, un homme accueille la femme enceinte 
d’un autre, et c’est le plus beau des jours. Seulement mêlée 
au monde, une lumière 
brille dans les ténèbres.
Patrick Royannais
—
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7VIE DU DIOCÈSE

UNE MAISON FAMILYA À ROANNE EN 2024 !

UN NOUVEAU SITE POUR LES PÈLERINAGES

VISITE GUIDÉE À L’ANTIQUAILLE :  
LE MOYEN ÂGE ET L’IDÉAL  
D’UNE SOCIÉTÉ CHRÉTIENNE

JOURNÉE DIOCÉSAINE DE LA PASTORALE 
DE LA SANTÉ

La maison Familya de Lyon est la première maison du 
réseau. Depuis son ouverture en 2013, son activité n'a eu 
de cesse de se développer. En 2022, elle a ouvert une 
antenne à Meyzieu dans l'Est lyonnais. Elle en ouvrira 
une autre à Roanne début 2024, avec le soutien de 
la Région Auvergne Rhône-Alpes, de la Fondation 
Saint-Irénée et du Plan de Relance.
Située en centre-ville et facilement accessible aux 
habitants de la métropole lyonnaise, la maison 
accueillera de manière inconditionnelle toute 
personne qui a besoin de soutien pour mieux vivre 
ses relations avec ses proches. Elle proposera, 
comme elle le fait déjà à Lyon et Meyzieu, un large 
éventail de services à destination des couples, des 
familles et des personnes seules : conseil conjugal, 
médiation familiale, ateliers de formation humaine 
et relationnelle, groupes de parole... 
Soucieuse de rejoindre le plus grand nombre, 
la maison Familya de Lyon pratique des tarifs 

aménagés en fonction du 
quotient familial.
Plus d’informations sur familya.fr
—

pelerinageslyon.fr est opérationnel depuis quelques 
semaines déjà. Ce site, qui rassemble les propositions 
du service des pèlerinages du diocèse de Lyon, 
permettra de s’inscrire directement aux pèlerinages 
proposés. Le site est mis à jour régulièrement. Vous 
pouvez donc le visiter pour découvrir les nouveautés 
et vous inscrire aux newsletters, envoyée une fois par 
trimestre. Notez en particulier pour 2024 les pèlerinages 
en Egypte en avril, à Notre-Dame de la Salette fin août 
et bien sûr le pèlerinage diocésain à Lourdes début juin. 
—

Le 15 mars à Villefranche-sur-Saône de 9h à 17h. 
Formation assurée par Martine Mertzweiller pour 
les visiteurs du service évangélique des malades, 
responsables associations de la pastorale des 
personnes handicapées ou de malades et aumôniers 
en gériatrie. « Le silence de Dieu ». Quand Dieu se fait 
silence au cœur de la souffrance.  
Accompagner, écouter, être là. Tarif : 25 euros. 
Contact et inscriptions : sante@lyon.catholique.fr
—

Au Moyen-Âge, dans une société strictement hiérarchisée, 
la religion chrétienne imprègne totalement la vie 
quotidienne. Chacun est à la recherche de son salut pour 
gagner le Paradis – la mort n’est qu’un passage sanctionné 
par le Jugement Dernier – et cela par les différents 
moyens proposés par l’Église.
À découvrir le 24 février de 15h à 16h30. Durée 1h30 
Tarif : 13€ / Tarif réduit : 6€
Réservation obligatoire (au plus tard la veille de 
l’événement avant 17h) au 09 72 41 14 98 ou par courriel : 
contact@antiquaille.fr 
—
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8 VIE DU DIOCÈSE

Le soir même, vers 23h, l’archevêque de Lyon, Mgr 
Olivier de Germay, s’est rendu sur place et a dialogué 
avec les jeunes migrants, ainsi qu’avec les membres 

du collectif Soutien Migrants Croix-Rousse qui les entoure. 
Considérant la situation de ces jeunes dormant dehors 
dans le Square Pierre-Marie Perrin, situé juste en face 
de l’église, depuis plusieurs mois, il a choisi de ne pas 
demander l’intervention des forces de l’ordre mais plutôt 
de les accueillir en attendant 
qu’une solution soit trouvée. 
Le lendemain, des représentants 
du diocèse, dont le curé de la 
paroisse, le père Renaud de 
Kermadec, Aude Corvaisier-Riche, 
responsable du pôle Diaconie 
et le père Christian Delorme, 
mandaté par l’archevêque pour 
assurer le lien entre le diocèse 
et les autorités civiles, ont 
rencontré les jeunes et les 
membres du collectif Migrants 
Croix-Rousse pour s’accorder sur 
quelques règles afin d’assurer 
une cohabitation sereine entre 
les paroissiens et les migrants. 
Les messes dominicales et en  
semaine ont pu se dérouler dans 
de bonnes conditions, avec un 
grand respect de part et d’autre. 

Cependant, le diocèse a aussitôt indiqué 
par voie de presse que « ce lieu de culte 
réservé à la prière n’étant pas adapté 
pour un tel accueil, en particulier en 
raison de l’absence de sanitaires, il 
ne pouvait s’agir que d’une solution 
d’urgence ». 
En lien avec la préfecture, la métropole 
et la ville de Lyon, l’archevêque a invité 
les responsables de la vie publique à 
trouver une solution pérenne. De son 
côté, le diocèse de Lyon a indiqué être 
prêt à héberger provisoirement une 
partie de ces jeunes migrants, mais sans 
possibilité d’absorber l’ensemble des 
demandes. Il s’agissait là d’encourager 
les autorités publiques à prendre leur 
part. 

Une bonne coordination locale et diocésaine
Sur place, le père Renaud de Kermadec a pu compter sur 
le soutien de sa communauté et il a personnellement 
maintenu le lien avec ces jeunes migrants, de sorte que 
le mois passé ensemble s’est bien déroulé. Des initiatives 
solidaires ont été prises, notamment la nuit de Noël. 
Parallèlement, le père Delorme, Aude Corvaisier-Riche et 
Axelle Saint Paul, responsable du service Solidarités au 

JEUNES MIGRANTS À L’ÉGLISE DU SAINT-SACREMENT : UNE BONNE 
COLLABORATION ENTRE TOUS LES ACTEURS DE L’ÉGLISE DIOCÉSAINE
Le vendredi 8 décembre dernier, alors que la procession réunissant des milliers de fidèles à Fourvière 
s’achevait, plusieurs dizaines de jeunes migrants ont investi l’église du Saint-Sacrement,  
dans le 3e  arrondissement de Lyon. 

La nuit de Noël, l’archevêque et le curé de la paroisse ont rendu visite aux jeunes et aux bénévoles qui 
leur ont servi papillotes et boissons chaudes. 

Une cinquantaine de jeunes migrants, sur les 180 recensés dans le square, dormaient chaque 
nuit dans l’église. 
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sein du diocèse, ont cherché des solutions d’accueil 
afin d’anticiper une éventuelle demande des services 
publics. Le 15 janvier dernier, la mairie de Lyon a 
annoncé la mise à disposition d’un gymnase pour 140 
d’entre eux (limite réglementaire en terme d’accueil 
imposé par ce site). Dans un communiqué, le diocèse 
a remercié la mairie de Lyon pour cette initiative 
qu’il appelait de ses vœux. La mairie a également 
remercié le diocèse pour sa bonne collaboration.
Ainsi qu’il s’y était engagé, et dans l’attente que 
les services publics leur trouvent une solution plus 
pérenne, le diocèse a accueilli une trentaine de 
jeunes migrants. Par groupe de sept ou huit, ils ont 
été répartis au sein de différents lieux appartenant 
au diocèse et mis temporairement à leur disposition 
dans les 6e, 7e et 8e arrondissements, ainsi qu’à Dardilly. 
Ils seront accompagnés par le service diocésain 
de la solidarité, aidé de l’Aclaam, et de bénévoles 
chrétiens. Que soient remerciés l’ensemble des 
acteurs qui ont permis une gestion sereine de cette 
situation, notamment le référant sécurité du diocèse, 
David Lemoine, l’Aclaam, ainsi qu’un bénévole de la 
paroisse Saint-Pothin, Patrick Deveraux. Le diocèse 
remercie également les curés, associations locales 
et les bénévoles qui ont bien voulu participer 
à l’accueil de ces quatre groupes de migrants.  
—

VIE DU DIOCÈSE

Le 16 janvier dernier, au moment du démantèlement du camps, Aude 
Corvaisier-Riche, responsable du pôle diaconie au diocèse, listait les 7 jeunes 
admis dans l’un des 4 lieux d’hébergement mis à disposition par le diocèse. 
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10 VIE DU DIOCÈSE

Cela fait un peu plus de dix ans que je fais le catéchisme. 
Auparavant, j’étais croyante non pratiquante et un 
jour, je me suis retrouvée chez un de mes enfants. 

Un prêtre était là pour le baptême d’un de mes petits-
enfants et il a demandé à son frère s’il voudrait se joindre 
à d’autres enfants pour faire le catéchisme. En voyant la 
moue de mon petit-fils, j’ai eu une force en moi qui m’a dit : 
« Allez, Annick, lance-toi ! » Et là, j’ai dit à mon petit-fils :  
« Si tu y vas, moi aussi. » J’ai appelé Izilda, la responsable 
du catéchisme qui a bien voulu me recevoir. Et le 
lendemain, j’y suis allée avec la peur au ventre, mais elle 
m’a reçue avec un grand sourire et a accepté. Depuis, le 
Seigneur m’a accompagnée, et je peux vous dire qu’il a fait 
un grand chemin depuis.

Comment transmettre la foi : 
en témoignant d’abord de la sienne !
Tous les enfants sont différents, mais nous apprenons à 
les connaître avec leurs qualités et leurs défauts, et nous 
les aidons tous à mieux connaître le Seigneur en leur 
enseignant la vie de son fils bien-aimé. Et pour cela, nous 
nous servons de la Bible en prenant au début des extraits 
de l’Évangile, et puis, plus tard, des comparaisons avec 
l’Ancien Testament. Le jour de leur première communion, 
nous sommes aussi heureuses qu’eux, et avec ça, notre 
foi grandit aussi.

Aujourd’hui, je suis heureuse 
de parler aux enfants et aux 
grands pour leur dire comme 
le Seigneur est bon, et de 
parler de l’ange Gabriel qui 
est venu dire à Marie qu’elle 
mettrait au monde un enfant 
qui s’appellerait Jésus. Un 
petit exemple : pendant la 
troisième année où je faisais 
le catéchisme, j’ai perdu 
ma belle-mère et j’ai eu le 
bonheur que deux de mes 
petits-enfants chantent le 
chant « Je veux chanter ton 
amour, Seigneur ». Je pense 
que l’Esprit saint était avec 
eux et avec moi.
Aujourd’hui, j’ai plein d’enga-
gements : je fais toujours 
le catéchisme, je prépare 

les repas du parcours Alpha, je participe à la prière du 
parcours Alpha, je vais partie d’un groupe de Rosaire, 
et aussi d’un groupe de lecture de la Bible, je viens de 
m’engager dans le service funérailles et j’assure le service 
d’installation de l’église le dimanche matin. J’espère que 
je continuerai longtemps !
—
Annick Giraudeau

TRANSMISSION DE LA FOI À ROANNE :  
UNE JEUNE GRAND-MÈRE RATTRAPÉE PAR SON PETIT-FILS !
Annick Giraudeau fait partie des visages connus dans les églises de Roanne, tant ses engagements  
sont nombreux pour le service de tous et en particulièrement des enfants. Elle nous livre son témoignage  
sur la manière dont Dieu l’a guidée dans cette démarche.

Annick accompagne des enfants lors d’une visite à la découverte de Lyon. 

À l’occasion d’une sortie à Pradines pour faire découvrir la vie 
communautaire aux enfants.  
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11VIE DES PAROISSES

L’Épiphanie est une fête qui a permis de développer 
autour d’elle beaucoup de symbolique en faisant 
renaître différentes traditions par une mise en 

scène imaginant l’arrivée des Trois Mages, moment 
toujours ludique et attendu… Hélas, le temps passant… 
beaucoup de traditions ont perdu de leur pertinence, 
tombant en désuétude et devenant tout simplement 
incompréhensibles. C’est regrettable, car à travers la 
tradition et le folklore on peut transmettre l’essentiel de 
notre foi… De surcroît, on peut le faire par des moyens 
moins structurés donc plus décontractés, devenant de 
cette manière aisément accessibles à tous, habitués par 
l’écran aux images et aux mouvements.
« Avec une équipe de paroissiens, nous avons préparé et 
organisé pour la première fois dans notre paroisse Notre 
Dame de l’Espérance de Rillieux, une Marche des Rois le 7 
janvier, jour de la fête de l’Épiphanie » raconte fièrement 
le père Przemyslaw Krezel, curé de la paroisse. 
Ainsi, trois personnes vêtues en rois-mages représentaient 
bien les trois continents connus à l’époque où la tradition 

s’est forgée et ont conduit une marche suivant 
l’étoile, accompagnés d’animaux exotiques 
et de leurs cortèges de valets, de chevaliers, 
de princesses et demoiselles d’honneur. La 
marche est partie de l’église Saint-Denis qui se 
trouve à Rillieux-village pour se rendre à l’église 
Saint-Pierre-Chanel située dans Rillieux Cité, ce 
qui lui valait une belle visibilité… Des gens de 
leurs balcons ou sur les trottoirs saluaient les 
participants, les voitures ralentissaient sur la 
route, soit pour applaudir, soit pour prendre 
des photos. 
Des membres de la chorale paroissiale africaine 
ont mis de l’ambiance en chantant et dansant 
des chants de Noël. À cette Marche des Rois 
ont participé au moins deux cents personnes 
quand plus de deux cents autres personnes les 
attendaient devant l’église Saint-Pierre-Chanel. 
« Cette première Marche des Rois fut une 
belle action missionnaire qui a revigoré notre 
communauté paroissiale de Rillieux et a offert 
à un bon nombre de personnes pas forcément 
croyantes et chrétiennes l’occasion de connaître 
l’une de plus belles fêtes catholiques ».
La marche a été prolongée par une belle 
messe animée par la chorale paroissiale des 
Antillais au cours de laquelle les Rois-mages 
ont déposé, comme se doit, leurs cadeaux 
symboliques à l’Enfant Jésus : or, symbolisant 
la royauté du Christ, encens, en référence à sa 
divinité, myrrhe, pour signifier son sacrifice.
— 

UNE MARCHE DES ROIS À RILLIEUX-LA-PAPE

Les habitants de Rilleux n'ont pas pour habitude de croiser chameaux ou dromadaires 
dans les rues de leur ville. (Aucun de ces animaux n'a bien entendu été maltraité).

Le père Przemyslaw Krezel, curé de la paroisse, couronné et entouré 
de deux pages.
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12 VIE DES MOUVEMENTS

Pour les adultes, les Bibles et commentaires des 
écritures tiennent une large place ainsi que les écrits 
des personnalités religieuses, mais on y trouve aussi 

beaucoup de livres traitant des préoccupations actuelles : 
la famille, la psychologie, le ressourcement, l’écologie, 
parfois l’histoire.
« Les livres de prières sont également très demandés par 
nos clients. En septembre, la catéchèse tient une place 
importante dans notre activité. Les différents parcours 
jouent un rôle prépondérant dans la transmission de la 
foi auprès des jeunes », explique la sœur responsable de 
la librairie. Pour les plus jeunes, un grand choix de livres 
sur les thèmes du baptême, de la messe. Les livres sur les 
grandes figures des saints sont également très appréciés et 
bien sûr, les bandes dessinées religieuses.
« C’est par le biais de ces livres que nous pouvons toucher 
le cœur des jeunes et leur permettre de se remettre en 
question sur la foi qui leur a été souvent transmise par le 
baptême mais qui a été un peu délaissée », observe-t-elle.
Les clients qui viennent à la librairie sont très souvent en 
recherche de conseils, particulièrement pour les jeunes qui 
les entourent et qui sont éloignés de l’Église. Ils souhaitent 
découvrir le livre qui va les aider à retrouver, peut-être, le 
chemin de la foi et qui va répondre à leurs interrogations.

Ils viennent passer un petit moment en feuilletant les 
ouvrages et à l’issue, une discussion s’engage. Les sœurs 
peuvent ainsi échanger et surtout porter un message d’espoir 
et de réconfort car beaucoup sont un peu découragés par 
les crises successives que nous vivons depuis le covid.
Les sœurs proposent aussi des sessions d’initiation biblique 
pour avoir quelques clés pour ouvrir la Bible et s’y promener, 
en goûter la richesse… Après quelques achats, pourquoi ne 
pas aller à la chapelle et, si c’est l’heure d’un office, y assister 
avec la communauté. Les sœurs vous y attendent avec joie !
—
Sœur Anne Louise et l’équipe de la librairie.

PRADINES : LA DERNIÈRE LIBRAIRIE RELIGIEUSE DU ROANNAIS
Qui, dans notre diocèse, ne connaît l’abbaye de Pradines, réputée autrefois pour sa fameuse eau souveraine, 
puis pour son imprimerie et bien sûr, par le chant des sœurs qui rythme la journée de l’abbaye.  
Mais un endroit attire également beaucoup de monde : la librairie.

Lors de la dernière restauration, la librairie s’est agrandie et peut désormais offrir un choix diversifié aux lecteurs de tous âges.

QUELQUES PARUTIONS RÉCENTES  
Pour les adultes : Dieu a tant aimé le monde, de Mgr 
Jean-Marc Aveline, Sur la montagne, d’Adrien Candiard, 
La messe autrement dit, de Mgr Patrick Chauvet, Lettre 
à ceux qui ont la vie devant eux, de B. Delelis, La Bible 
en famille.
Pour les plus jeunes : Merveilles des Psaumes, Car-
lo Acutis, de B. Delelis, Dans le cœur de Jésus ; 
pour les tous petits,
Les pépins de petite pomme : Allô Jésus, tu m’entends ?
—
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« Je n’arrive jamais à tenir mon effort de prière 
pendant le Carême… » Combien de personnes 
avons-nous entendues dire cette phrase ? Nous 

avons enfin la solution pour rester fidèle à son effort 
de Carême, avec un objectif simple et accessible à tous 
d’une dizaine par jour, en comptant sur l’encouragement 
de ses proches. L’application Rosario permet de prier le 
chapelet… à plusieurs !
Inspirée du rosaire vivant de la bienheureuse lyonnaise 
Pauline Jaricot, l’objectif de cette application est très 
simple : se répartir les dizaines du chapelet, par groupe 
de 5 personnes, pour le rendre plus léger à prier. C’est ce 
qu’on appelle… le chapelet vivant ! 

Voici 10 bonnes raisons d’utiliser Rosario :
1. Un objectif de prière concret dans sa journée, à réaliser 
à tout moment de la journée : sur ses temps de trajets, 
etc.
2. Plus rapide qu’un chapelet entier : une dizaine par jour.
3. Être en communion avec ses proches.
4. Néophyte ou confirmé du chapelet, cette application 
est pour tous !
5. Être fidèle à son effort de Carême.
6. Être aidé par des méditations des mystères.
7. Porter une intention de prière à plusieurs. 
8. Être missionnaire, en aidant des proches qui ont 
besoin d’encouragement pour prier.
9. Compter sur la prière des autres.
10. Trouver des personnes avec qui prier si je suis seul.
Des rappels vous aideront à penser à votre dizaine 
quotidienne, des notifications vous permettront de 
connaître les fêtes et dates d’apparitions mariales, et 
tant d’autres fonctionnalités vont aideront à (enfin) tenir 
votre effort de Carême ! N'ayons pas peur de recevoir les 
grâces que la Vierge Marie promet à ceux qui prieront 
le chapelet. Pour cela : téléchargez Rosario, créez un 
chapelet vivant et invitez quatre de vos proches à 
rejoindre votre chapelet vivant. 
Informations sur rosario.app
—

VIE DU DIOCÈSE

10 BONNES RAISONS DE REJOINDRE UN CHAPELET VIVANT !

LA PAROISSE SAINT-GEORGES A TESTÉ ROSARIO
Deux questions à l’abbé Laurent Spriet
Pourquoi avez-vous décidé de faire prier le chapelet à 
vos fidèles ? 
Parce que l’Histoire de l’Église nous montre les bienfaits 
de la prière du chapelet. “Contempler avec Marie le visage 
du Christ” (Saint Jean-Paul II), c’est excellent pour aider 
le Peuple de Dieu à grandir dans la sainteté. Demander 
l’intercession de la Vierge Marie comme à Cana, ce n’est 
pas du tout une mauvaise idée... 
En quoi l’utilisation de Rosario a été utile à votre 
paroisse ? 
L’application Rosario est un moyen simple et efficace de 
favoriser la prière du Rosaire au sein d’une communauté 
ou d’une paroisse. Elle nous 
met automatiquement en 
lien avec d’autres membres 
en formant des équipes. Une 
saine émulation voit le jour et 
cela pousse à dire au moins 
une dizaine de chapelets par 
jour.  
—


